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Résumé. Ce document présente les résultats de travaux de recherche sur les politiques et les 
conditions susceptibles d’accélérer le développement agricole en Afrique. Ce développement est 
resté limité dans de nombreux pays, comme en témoignent les faibles rendements des cultures, la 
pauvreté de nombreuses familles rurales, l'insécurité alimentaire chronique et la très faible 
utilisation d'engrais. La vitesse de développement est évaluée quantitativement sur la période 1961-
2014 pour 48 pays du continent africain et Madagascar, sur la base des données de rendements 
moyens des céréales et celles d'utilisation d'engrais. 

 
L'influence des précipitations sur la relation entre dose d'engrais et rendement céréalier est étudiée 
en comparant des données localisées le long de gradients de pluviosité dans 19 pays d’Afrique de 
l'Ouest et 9 pays d’Afrique australe. L’analyse des données de la période 1981-2014 montre que la 
fertilité des sols détermine plus largement les rendements agricoles que ne le font les pluies.  
 
Les 49 pays sont classés en deux grands groupes sur la base de l’évolution des rendements céréaliers 
de 1961 à 2014. Dans le premier groupe, composé de quatre classes, les rendements par hectare ont 
augmenté à des degrés divers, alors que dans le second (deux classes) les rendements soit stagnent 
depuis 1961, soit régressent et sont ces dernières années inférieurs à ceux de 1961. Dans ce cas, 
toute augmentation de la production alimentaire nationale est due à l'expansion des terres cultivées.  
 
Chacune des six classes de pays est ensuite caractérisée en fonction des conditions socio-
économiques et agro-écologiques. La comparaison des classes permet ainsi d'identifier les stimuli et 
les obstacles au développement agricole. Le rôle des politiques de développement a également été 
étudié afin d'identifier celles qui contribuent à accélérer le développement agricole en Afrique. La 
prédominance de sols peu fertiles, souvent associés à des climats contraignants, explique en partie la 
lenteur du développement agricole. Dans de nombreuses régions, la rigueur de l’environnement se 
traduit par une densité de population beaucoup trop faible pour assurer la rentabilité financière du 
recours aux engrais et autres intrants agricoles externes. Les coûts élevés du transport et du 
commerce, de l'alimentation et de la main-d'œuvre ont sérieusement entravé le développement 
agricole dans de nombreux pays africains. Les cultures de rente, orientées vers le marché national ou 
international, ne sont pas devenues le moteur du développement contrairement aux pays dont le 
climat est plus favorable et les sols plus fertiles.  
 
Une tendance encourageante se dégage cependant de cette analyse: le développement de  
l'agriculture africaine prend essor en réponse à la croissance démographique comme le montrent les 
tendances des rendements céréaliers et du recours aux engrais dans de nombreux pays. Les trois 
quarts de la population africaine vivent dans des pays où les taux de croissance des rendements sont 
positifs, certains d'entre eux ayant atteint les taux de croissance de la 'Révolution verte'. 
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 Les conditions d’une croissance accélérée des rendements et les politiques qui les favorisent sont 
présentées. Elles sont vitales pour le quart de la population qui vit dans des pays où les rendements 
stagnent ou régressent, ainsi que pour les pays dont le développement agricole lent. La promotion 
du recours accru aux engrais associé à une gestion intégrée de la fertilité des sols en agriculture 
pluviale est identifiée comme un premier pas pour assurer la sécurité alimentaire nationale et 
réduire la pauvreté, indispensables pour la croissance économique et la stabilité politique sur le 
continent. Pour être efficaces, ces mesures devraient s'inscrire dans le cadre d'un ensemble plus 
large visant un développement rural dans lequel les agriculteurs, les hommes d'affaires et les 
gouvernements seraient de véritables partenaires. Le développement agricole et le développement 
économique en général ne peuvent être favorisés que si tous ces acteurs unissent leurs efforts pour 
réduire les coûts du commerce et du transport et pour développer un marché viable des intrants et 
des produits agricoles. 
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Erratum: Fig. 6B Les signes utilisés pour AAV et AAV-5b devraient être des carrés au lieu des rondes utilisés. 


